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Ces quelques réflexions sont faites au hasard et non dans l'ordre adopté

par M. Bouligand. Je pense toutefois qu'elles suffiront à faire pressentir
le prodigieux intérêt de l'exposé. A. Buhl (Toulouse).

I J. Le Roux. — Principes et Méthodes de la Mécanique invariante. —
| Un volume gr. in-8° de vi-112 pages. Prix: 20 francs. Gauthier-Villars.

; Paris, 1934.

;! Ce livre me paraît pavé de bonnes intentions et on y trouve nombre
j de choses ingénieuses. Malheureusement pour l'auteur, les conclusions
j n'entraîneront pas, je crois, beaucoup de convictions. Il y a d'abord un
j mérite indéniable à vouloir s'appuyer sur Henri Poincaré; de ce côté il

| n'y a sûrement ni temps ni espace absolus alors qu'avec Einstein on admet-
j trait un absolu riemanien I II me semble que la multiplicité des ds2 phéno-
; ménaux suffit à montrer qu'il n'en est rien. Mais Vensemble de ces ds2 serait
j encore un absolu. Soit. Mais on ne fait pas tout avec de l'einsteinisme;
| le recours plus récent aux espaces de Hilbert le prouve, ce qui n'empêche
i pas qu'on peut très raisonnablement travailler à de très importantes

catégories de phénomènes einsteiniens.
•j Un point où j'approuve l'auteur concerne le rôle paramétrique des

j groupes; la signification temporelle des paramètres est parfois objet de
1 confusion.

Pour les conclusions gravitationnelles nous en sommes toujours à des
J errements qui me semblent caractérisés par une Note aux Comptes rendus
>| datant de 1922. Je croyais bien que M. Le Roux s'était amendé sur ce point
j et le présent ouvrage me prouve qu'il n'en est rien. L'effet Einstein relatif

;j au périhélie de Mercure ne pourrait se superposer à une théorie newtonienne.
;j II est bien certain qu'il y a là une cote mal taillée au point de vue strictement
fj logique. Mais elle n'est .pas différente de la cote, également mal taillée,
jj constituée par la réunion additive de perturbations planétaires d'origines
|! diverses. Le prétendu casse-cou, signalé en 1922, n'a pas influencé grand
rj monde et, très probablement, il est signalé tout à fait en vain,
fj Concédons à M. Le Roux beaucoup de courage. A son âge, bien d'autres
i ne veulent plus connaître que le repos de la retraite. Toutefois ses construc-
I tions sont trop empreintes du désir de détruire.
| Signalons aussi que tout le monde n'est peut-être pas aussi sévère. Ainsi
I l'ouvrage de M. Le Roux est cité dans celui que M. Bouligand vient de
I consacrer aux groupes et qui est analysé ci-dessus. Or c'est un éloge de
| grand prix que d'être cité par M. Bouligand
P Et puis l'invariance est chose fondamentale. Elle doit régner en méca-

| nique comme ailleurs. Nous ne devons point blâmer M. le Roux d'avoir
I voulu nous le rappeler. A. Buhl (Toulouse).

J. B. Tourriol. — Chaleur (Cours de Physique. Classes de Mathématiques
spéciales). — Un volume gr. in-8° de 304 pages et 128 figures. Prix:
35 francs. Gauthier-Villars, Paris, 1935.

M. J.-B. Tourriol, Professeur au Lycée Saint-Louis, a déjà publié une
Optique géométrique dont nous avons rendu compte (voir t. précédent, p. 123).
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